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Une conférence sur l’ancienne synagogue
d’Amiens
L’historien David Rosenberg donne une conférence samedi 21 octobre sur le premier
temple juif de la ville.
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L a synagogue, c’était le lieu de la transmission du savoir, de la tradition. Elle a de

tous temps occupé une place centrale dans la vie de la communauté israélite… » Avant
de participer dimanche 22 octobre à l’inauguration de la nouvelle synagogue, avant aussi
de dévoiler la plaque à l’endroit où s’élevait le premier temple juif à Amiens, l’historien
états-unien David Rosenberg donnera ce samedi après-midi une conférence sous l’égide
de la Société des antiquaires.

Spécialiste de l’histoire de la communauté israélite de la Somme, il s’est en effet
intéressé au premier édifice cultuel israélite. « Elle comportait une élégante façade en
pierre, rappelle David Rosenberg. Elle avait été construite grâce à des fonds levés au sein
de la communauté mais aussi parmi les autres juifs de France ».

Inaugurée en 1935 en présence de Jean Moulin

Construite au nº 12 de la rue du Cloître-de-la-Barge, cette synagogue avait été inaugurée
le 3 novembre 1935 par le grand rabbin de France, en présence de Jean Moulin qui était
alors secrétaire général de la préfecture de la Somme. C’est une des rares photos qu’on
connaît de celui qui allait plus tard, unifier la Résistance française. À cette époque, la
communauté israélite est composée essentiellement de juifs venus de lieux de
peuplement traditionnels, l’Alsace et la Lorraine, mais aussi la Pologne, la Turquie, la
Roumanie, la Hongrie et l’Algérie.



Avec l’arrivée au pouvoir des nazis en Allemagne, est né un comité de bienfaisance qui
s’est efforcé de prendre en charge des réfugiés. La synagogue était alors le poumon de la
communauté israélite. Avec ses fêtes, ses célébrations. La guerre, l’occupation et les
déportations ont ouvert une interminable parenthèse. La paix revenue, la communauté y
a retrouvé son lieu de culte. Une communauté qui allait devenir essentiellement
Séfarade, avec l’arrivée des réfugiés d’Algérie et de Tunisie, là où les juifs Ashkénazes
étaient majoritaires avant-guerre. Cette première synagogue a été remplacée en 1968
par l’actuelle et détruite.

Conférence ce samedi 21 octobre à 14 heures, dans les locaux de la société d’Horticulture, 58 rue le-

Nôtre.
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